
Samedi 4 avril 2020 [dans la soirée]

Moi J’ai choisi les Miens et Je les garderai en vie au jour du malheur ;
ils M’ont suivi dans les temps de famine où J’étais délaissé et méprisé,

ils M’ont rafraîchi le cœur de l’eau de leur amour, ils M’ont donné la main,
ils se sont insurgés contre l’opprobre en M’offrant leurs cœurs

et Moi Je les garderai. Je vais purifier leurs cœurs et leur reins avant
de leur faire traverser la grande épreuve qui les mènera à Ma droite. 

[LE SEIGNEUR, LE PÈRE] Moi Je donnerais Ma vie pour toi. Apprends à M’aimer et de
parfums de rose et de violette, J’embellirai ton cœur. 
Moi J’ai donné Ma vie pour vous et combien d’entre vous Me blessent volontaire-
ment en M’ignorant. L’ignorance est pire que l’insulte, l’ignorance qui signe le re-
fus et qui n’est autre que l’orgueil et l’orgueil est Satan.
Il Me plaît d’entrer dans les parvis de Mes enfants et de les inviter au repas des
noces, car les Noces approchent, Mes enfants et il va vous falloir bientôt choisir
entre les ténèbres et la Lumière. De quel côté irez-vous ? Vous n’aurez pas même
le temps de pleurer que s’abattra sur vous une tornade qui révélera votre identité
profonde et votre appartenance. Moi J’ai choisi les Miens et Je les garderai en vie
au jour du malheur ; ils M’ont suivi dans les temps de famine où J’étais délaissé
et méprisé, ils M’ont rafraîchi le cœur de l’eau de leur amour, ils M’ont donné la
main, ils se sont insurgés contre l’opprobre en M’offrant leurs cœurs et Moi Je les
garderai. Comme un berger garde son troupeau, Je les mènerai à l’enclos de Mon
Cœur, loin des tornades et des tempêtes extérieures. À l’abri de Mon Cœur, Je les
garderai et Je leur apprendrai l’amour que Je suis afin de les délivrer de la Bête
sournoise. Tous n’ont pas connu Mes chemins, mais Je leur montrerai que Moi
suis le seul Sauveur. 
Là où l’amour n’a pas de limites, là est la vie que le Père a créée. 
Je suis le chemin, la vérité et la vie1.

En ces temps de guerre, cosmique aussi, cherchez la vérité et vous la trouverez.
Tel le trésor dans le champ2, elle vous délivrera de la marque de la Bête qui est
mort.

Venez à la vie, Moi, revenez à la vie, Moi et Je vous marquerai de Mon Sceau afin
que l’empreinte de la Bête ne brûle pas votre visage. Vous n’aurez pas son nom
sur votre main ni son chiffre sur votre front mais vous serez marqué du Sceau de
Mon Amour et nul ne pourra vous l’ôter. J’ai choisi Mes enfants, ceux qui M’ont
suivi et aimé et Je vais purifier leurs cœurs et leur reins avant de leur faire traver-
ser la grande épreuve qui les mènera à Ma droite. Ils ne seront pas dispersés,
mais ils se retrouveront unis en un même Cœur : le Mien.
Je devancerai l’appel et Je soulagerai leurs douleurs. Ils ne connaîtront pas la
voix du Menteur et ils resteront sourds aux appels pressants de la Bête qui de
toutes parts essaiera de les faire chuter et de les faire entrer dans la peur ; mais
tous les démons de l’angoisse se trouveront ligotés devant les cœurs purs et sin-
cères.

1) Cf. [Jn 14, 6]
2) Cf. [Mt 13, 44]
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Aimez-Moi comme Je vous aime, enfants de Mon Cœur, aimez-Moi et vous ne
craindrez ni les serpents, ni les fossoyeurs. Vos âmes sont Miennes et Je viens re-
prendre possession de Mes biens pour les mener sur le chemin de la résurrection.
La bataille finale qui vient montrera l’ampleur des ténèbres mais la Lumière jailli-
ra tel un feu, brûlant tout ce qui ne vient pas de Moi, votre Dieu et Père. N’ayez
pas peur mais entrez dans la prière. La prière du cœur est celle qui fait vibrer
Mes cordes et la harpe de Mon Cœur se réjouit de votre retour.
Le feu brûlera l’iniquité, mettra au grand jour vos duperies et vos secrets cachés,
jalousement gardés. Toutes les ombres seront dévoilées, nus vous serez devant la
puissance de Mon Cœur. Ô quels vertiges en vos vies alors ! Plus de béquilles,
plus de faux-semblants, vous ne pourrez plus vous cacher et toutes vos actions
seront dévoilées au grand jour au Jour de Mon Jugement qui vient bientôt et qui
tombera sur vous avant que vous n’ayez le temps de vous retourner.
Priez le cœur à Cœur, entrez dans la valse des Cœurs unis3 et vous vivrez dans la
fournaise ardente de l’Amour qui effacera vos péchés et vous fera renaître terre
nouvelle.

J’attends de vous un repentir sincère, un amour sincère, un retournement de vos
vies pour entrer en Ma Lumière. J’attends de vous votre reconnaissance envers
Moi, votre Créateur.
Vous avez déployé les ailes de l’orgueil et ces ailes vous ont mené à la perdition.
Vous avez choisi le veau d’or et l’argent, et vous verrez s’écrouler vos construc-
tions. Ne détruisez pas l’œuvre de Dieu, Ma Toute-Puissance est infinie et c’est
Moi qui détruirai vos iniquités. Ne Me faites pas la guerre, en vos cœurs brûle
l’étincelle du Mien ; si vous brisez la flamme, la flamme vous brûlera telle une
torche et vous serez cendres.

Regardez vos vies : où en êtes-vous chacun ?
Vivez l’essentiel, Moi, vivez en l’Amour et vous saurez que vous êtes sur le chemin
de la vérité.

La Bête étouffe Mes enfants ; elle a eu, reçu permission, pour un temps, de souf-
fler sur vous son venin. Qui saura résister ?
Vous êtes Mes enfants si vous faites ce que Je vous commande.
Cessez de nourrir vos cœurs de poison. Épanchez-vous devant Moi et Je saurai
vous entendre. Dépêchez-vous, il n’est plus temps de remettre à demain, il n’est
plus temps de tergiverser mais il est temps de construire la voûte du Ciel sur
votre terre ; il est temps de faire le choix du oui à votre Dieu, avant que vous ne
soyez plus qu’une éclipse dans l’univers.

L’Amour vient et Il brûlera tout sur son passage qui ne vient pas de Lui ! Qui ré-
sistera à Son Feu ?
Descendez  de  vos  piédestaux,  les  pierres  s’écroulent ;  descendez  avant  d’être
écrasés par vos suffisances. Ne jetez pas l’opprobre et l’opprobre ne fondra pas
sur vous.
C’est le cœur simple et humble qui attire Mon Cœur, le cœur qui se tait pour
écouter Ma voix et mettre en pratique le commandement de Mes voies que sont

3) Les Cœurs unis de Jésus et de Marie.
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Mes commandements d’amour4.  Relisez-les dans les Écritures et mettez-les en
pratique, alors la planète Terre pourra être sauvée et délivrée du ravage de la
Bête.

[Un peu plus tard]

Moi J’ai choisi Mon serviteur et il devra Me suivre là où Je lui dirai d’aller.

Dimanche des Rameaux 5 avril 2020 [le matin 9h30]

Mon amour vous laisse la liberté. Vous êtes créés libres, à vous de prendre
la mesure de vos choix ! Levez-vous ! L’heure est proche et J’entrerai dans

vos maisons vous marquer de Mon Sceau. Celui qui n’aura pas entendu,
celui qui se sera éloigné, celui qui refusera, celui-là ne pourra être délivré

car il aura refusé d’entendre Ma voix et de se soumettre à Mon amour.

[LE SEIGNEUR] Vous verrez le sang que vous avez sur vos mains, vous qui n’avez
pas cru en Ma Parole et qui ne voulez croire. Vous verrez combien, ô oui combien
vous avez déchiré Mon Cœur et combien Je vous ai pardonné. Alors vous pleure-
rez et, des larmes de Mon Sang, encore Je vous sauverai. Mais si vous persistez à
ne pas vous amender et à faire pénitence, que pourrai-Je pour vous ?

Votre orgueil  est si  grand, vos suffisances M’étouffent. Elles vous mènent à la
mort et vous restez inconscients. Faudra-t-il donc que vous alliez jusqu’au bout
de l’horreur ?

Ô peuples à la nuque raide, qui persistez à M’ignorer, ne persistez pas dans votre
aveuglement, détournez le regard de vos idoles qui mènent à la mort. 
Saurez-vous entendre Ma voix ? Saurez-vous reconnaître Ma voix ?
Je marche devant vous pour vous ouvrir la voie et vous ne voyez pas même le che-
min que J’emprunte pour vous sauver. Vous restez figés dans vos orgueils et vous
croyez encore vous sortir de ce fléau - que vous avez vous-mêmes suscité, engen-
dré - sans Ma Présence ? Je suis le Dieu qui délivre et qui porte secours. Je suis
le Dieu qui vous tends la main et qui toujours viens vous sauver mais vous ne Me
tendez pas la vôtre, comment pourrai-Je vous mener à Moi et vous délivrer de la
pieuvre ?
Si vous ne voulez pas M’entendre, ouvrirai-Je vos oreilles par la force ? Non, Mes
enfants, Je suis Celui qui par amour vous laisse votre liberté et qui pleure sur vos
inconséquences et sur vos choix. Je vous ai cependant depuis longtemps appelés
et J’ai posé sur vos fronts la marque de Mon Salut mais, si vos cœurs restent fer-
més à Ma Présence, que ferez-vous à l’heure de la grande Bataille qui de plus en
plus approche et se lève ?

Mon amour vous laisse la liberté. Vous êtes créés libres, à vous de prendre la me-
sure de vos choix ! Ma demeure vous est ouverte et vous êtes invités à y entrer,
tous ! Mais cessez de vous moquer, d’être incrédules. 

4) Cf. [Ex 20, 1-17]
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Nul ne peut se sauver sans Moi. Je suis le Sauveur du monde qui attends de vous
un repentir sincère et profond. 
Je suis Celui qui Suis, qui viens jusqu’à vos demeures frapper à la porte et vous
inviter au Salut. Saurez-vous entendre Ma voix ? Entendrez-vous Mes pas ?

Ne craignez pas, n’ayez pas peur ! Je suis Celui qui sauve et qui vous ai laissé
votre liberté, Je ne puis vous sauver sans votre assentiment. 
Levez-vous ! L’heure est proche et J’entrerai dans vos maisons vous marquer de
Mon Sceau. Celui qui n’aura pas entendu, celui qui se sera éloigné, celui qui refu-
sera, celui-là ne pourra être délivré car il aura refusé d’entendre Ma voix et de se
soumettre à Mon amour.

Veillez, Mes enfants, veillez et priez ! L’heure approche, elle est toute proche et le
tonnerre grondera. Mettez-vous à genoux, en prière et adorez-Moi, Moi votre Dieu.

Ictus

Mardi 7 avril 2020 [dans la matinée 9h30]

Je Suis Celui qui Suis, qui a créé vos reins, qui a créé vos cœurs et qui vous
a façonné une âme à Mon image : Moi, votre Père. Ma souffrance est extrême

et toujours encore vous ignorez Ma voix que Je fais résonner en chaque
partie de la terre. Ô, Mes enfants, Je vous le dis à nouveau «vous êtes

Mes amis si vous faites ce que Je vous commande».
Pourquoi toujours tergiverser ?

[LA SAINTE TRINITÉ] Rien ne vous sera épargné, vous vous êtes trop moqués de Mon
Saint Esprit et vous vous en moquez encore en L’ignorant en ces temps. Vous
faites  des  évaluations  que  vous  ne  pouvez  faire,  vous  vous  appuyez  sur  vos
pauvres connaissances et ne venez toujours pas vers Moi vous appuyer sur Mon
Saint et Divin Cœur. Je vous l’ai déjà dit, sans Moi vous ne pouvez rien faire. Mais
beaucoup d’entre vous restent aveugles, sourds et sans entendement. Vous avez
glorifié et continuez de glorifier le corps et la chair. Qu’en sera-t-il de vous ? Je
n’ose plus vous regarder tant la noirceur de vos vies et de vos pensées Me donne
des vertiges. Vous n’entendez pas ! Vous ne voulez pas vous soumettre à la Divine
Volonté de Mon amour pour vous. Ô génération d’insensibles, vous restez muets
aux appels du Ciel, vous restez sourds à Mes avertissements ! Votre planète, qui
l’a créée ? Le soleil, la lune et les étoiles, de qui proviennent-ils ? Et qui a Toute-
Puissance sur eux et sur tous les éléments ? Non, vous ne voulez pas l’entendre ! 
Et bien Moi Je vous le dis : J’établirai Ma demeure, Ma nouvelle demeure, en celui
qui M’accueillera ; et Je crierai du haut des Cieux : «descendez, fils d’en-bas, aux
enfers que vous avez tant glorifiés ; allez brûler dans le feu de vos indifférences». 
Vous avez choisi la brûlure du soleil et non la brûlure de Mon Cœur, aussi celui-ci
rayonnera-t-il mille fois plus qu’il ne le fait et il desséchera vos contrées, vos villes,
vos villages et vos pâturages. Vous avez choisi la mer et les vagues de celle-ci se
soulèveront et vous engloutiront. Les sommets des montagnes s’abaisseront et
s’effondreront sur vous avec grand fracas. Ce sera le grand désespoir partout où
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vous tournerez le regard. Vous aurez devant vous la réalisation de vos choix ;
même Mes monastères seront  ébranlés  parce  que beaucoup ont  choisi  de  les
abandonner et que la majorité des hommes n’ont pas tourné le regard vers Moi
pour M’adorer et Me supplier. Je Suis Celui qui Suis, qui a créé vos reins, qui a
créé vos cœurs et qui vous a façonné une âme à Mon image : Moi, votre Père. Et
depuis le commencement du monde, vous n’avez cessé de détériorer Mon image
pour adorer la Bête et la servir !
Quand cela cessera-t-il ? Bientôt, votre bientôt.
Regardez-vous, vous êtes isolés dans vos tanières et si peu, si peu plient le genou
et implorent ! Trop peu m’aiment en vérité. Ma souffrance est extrême et toujours
encore vous ignorez Ma voix que Je fais résonner en chaque partie de la terre.
Vous êtes vils et peureux et vous mourrez dans vos ignorances et vous aussi serez
rejetés par la terre elle-même qui vomira tous vos cadavres. Si vous ne voulez ve-
nir à Ma Croix - que vous vivrez - tournez au moins votre regard et votre cœur
vers Ma Sainte Mère. Elle encore a le pouvoir de fléchir Mon Cœur pour adoucir
vos souffrances et vous faire supporter vos remords et vos souffrances qui seront
si lourds pour vous.

Satan vient à la charge, Mes enfants et il vous charge de fardeaux que vous ne
pouvez supporter et il rit et il ricane de plus en plus. Il entre dans la jouissance
devant l’avancée de vos pas vers lui. Il jubile devant toute l’horreur qu’il entre-
prend de perpétrer et vous souffrirez, ô oui, vous souffrirez de n’avoir pas répon-
du à Mes appels ni à ceux de Ma Mère.
Aussitôt guéris, vous retournez à vos anciennes vies. Vous oubliez Celui par qui
votre guérison a eu lieu, Moi, le Rédempteur et le Sauveur, et vous retournez à vos
anciennes vies sans même un regard, sans même un remerciement, ou si infime
qu’il est inexistant. Et vous reprenez, sans même vous soucier de vos âmes et de
Mon amour, les anciennes rênes pour mener vos vies vers le plaisir et l’insou-
ciance.

Ô, combien Mon Cœur souffre, Mes enfants ! La Croix à nouveau Me torture ;
mais croyez-vous un instant qu’elle ait cessé de Me torturer ? Non. Vous, vous
soufflez de plus en plus l’indifférence et Mon existence, vous l’ignorez. Ô vos in-
différences ! Elles sont une épée en Mon Cœur et le glaive acéré de leur fermeture
déchire Mon Corps tout entier. Et Mon Corps, ici, est aussi Mon Église toujours
divisée et qui ne veut pas se réconcilier. Ne voyez-vous pas ici encore la présence
et l’initiative de Satan ? 
Une armée divisée est-elle en possession de toute sa force ? Non, Mes enfants et
tant que vous persisterez - et particulièrement vous, Mes élus5 - à rester divisés,
le monde souffrira et la Bête se réjouira de votre division.
Pour la énième fois, Je vous le dis avant que le grand cataclysme ne vous englou-
tisse tous, unissez-vous ! Faites un seul corps en Mon Cœur et chacun recevra sa
part de nourriture. Mon Corps est pour tous, J’ai donné Ma Vie pour tous, Je
suis l’Église. Je n’ai pas dit : celui-là n’est pas de Mon Église. Sauvez-vous tous,
en vous distribuant Mon Corps et Mon Sang6. N’ai-Je pas dit à Mes apôtres : «ceci

5)  Tout le monde ecclésial.
6) Le Seigneur s’adresse là aux Églises catholique et orthodoxe et plus particulièrement à l’Église orthodoxe qui refuse
la communion aux catholiques.
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est Mon Corps et ceci est Mon Sang, faites cela en mémoire de Moi et distribuez-
Moi»7 ? Que faites-vous alors ? Non seulement vous divisez Mon Église, mais vous
divisez Mon Corps aussi.
N’êtes-vous pas chacun pétris de corps et de sang. N’êtes-vous pas chacun créés
à Notre image, avec une âme et un esprit ? Corps, sang, âme ont besoin de nour-
riture pour former un être accompli. Ne divisez pas ce que Dieu a uni, au risque
d’être, vous aussi, les partisans du Diviseur. Je ne vous demande pas une moitié
de cœur mais un cœur entier, plein, bondissant d’amour et joyeux dans le service
du Père.
Ô Mes enfants, Je vous le dis à nouveau «vous êtes Mes amis si vous faites ce que
Je vous commande»8 car, qui connaît mieux que Moi la vérité, Moi qui suis la Vé-
rité ? L’obéissance est simple, elle est droite, elle ne demande pas de réflexion de
votre part. Elle vous dit :  fais, accomplis Ma Parole, pratique Mes Commande-
ments et tu trouveras la vie. Pourquoi toujours tergiverser ?

N’oubliez jamais : l’intelligence est à double tranchant car elle peut toujours vous
mener vers l’orgueil. Mes justes décisions sont justes et équitables. Vous, vous
analysez  Mes  mots,  vous  jonglez  avec  Mes  paroles.  Non,  Mes  enfants,  soyez
simples comme des enfants et obéissez simplement à Mes injonctions qui sont là
pour vous sauver et non pour vous soumettre.
Qui vous a créé ? Le Père.

À force de servir diable et ses intérêts, que vous pensez être les vôtres, vos esprits
sont devenus retors et vous avez perdu la vie, la vraie Vie en Moi, votre Dieu et
Père, la vraie Vie en Dieu. Et Je vous le dis et le redis encore : par Moi seul la
terre peut être sauvée, Moi seul puis déployer une armée céleste à votre secours
mais, si vous n’implorez pas, entendrai-Je vos paroles, entendrai-Je vos cris ?

Il est temps de vous couvrir de cendre et d’entrer dans le silence.
Aimez-Moi comme Je vous aime et vous serez sauvés, peut-être pas comme vous
l’entendez ; aussi, entendez Ma Voix, Elle n’est pas de votre terre mais du Ciel
d’où vous êtes créés chacun.

Je vous bénis de Mon Amour et vous marque du Sang de Ma Croix. Mon Cœur,
vous Le trouverez dans l’abaissement de vos pauvres intelligences.  Ayez foi  et
avancez au front, loin des discours du monde, dans le silence de vos demeures et
de vos cœurs enfouis.
Avancez, Je Suis est là qui vous accompagne. Moi seul connais vos cœurs et Moi
seul suis votre nourriture.
Recevez Ma bénédiction paternelle et avancez, plus que jamais en ces temps, en
rangs serrés. Unissez, ô unissez vos prières et accompagnez-Moi toujours comme
Je vous accompagne.

Nous

Nous sommes toujours Trinité : Père, Fils et Saint Esprit, sommes inséparables.

7) Cf. [Mt 26, 26-28]
8) Cf. [Jn 15, 14]
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Jeudi Saint 9 avril 2020 [vers 19h30]

Oui la Mère, Ma Mère vaincra ! Restez fidèles et vous verrez s’accomplir
la puissance de l’amour de la toute virginale. Vous verrez les démons fuir
et hurler et vous verrez la Mère auréolée de la Toute-Puissance de Dieu,

Mon Père et votre Père. Les écailles de vos yeux tomberont
et vous verrez la Lumière du Soleil. Et la Lumière vous gardera

et vous devrez rendre compte de vos vies au jour le jour. 

[LE SEIGNEUR] Vous pleurerez et vous gémirez et personne ne viendra vous délivrer.

[Pendant l’Adoration]

[LE SEIGNEUR] Vous mourrez dans vos péchés, vous qui n’avez pas voulu de Moi,
vous qui vous moquez, vous qui ricanez. Qu’attendez-vous en ce jour, qu’attendez-
vous pour vous amender ? Ma passion sera vôtre dans les temps à venir, car vous
souffrirez de n’avoir pas voulu entendre Mes avertissements. Vous souffrirez, vous
aussi, d’avoir fait souffrir Ma Mère que Je vous ai donnée pour Mère. Criez votre
amour et l’Amour vous envahira, l’Amour vous soulèvera en Ses contrées loin-
taines, loin des hyènes et des visages sombres de la mort.

Ô heureux qui pleure avec Moi en ce jour et malheureux ceux qui ricanent en-
core !
Heureux ceux qui près de Moi partagent Ma douleur et ne Me laissent pas seul.
Je saurai prendre leur défense auprès du Père lorsque l’heure sera venue. Je des-
cendrai de Mon Trône pour les accueillir et les présenter au Père.
Heureux êtes-vous qui M’accompagnez en ce temps car, Moi Je vous le dis, Je
vous accompagnerai près du Père.
Heureux êtes-vous, vous qui reconnaissez votre misère et Me présentez l’offrande
de vos cœurs car Je vous le promets, Je vous accompagnerai à l’instant de la
mort comme vous M’avez accompagné à l’instant du supplice. Vous avez reconnu
votre Dieu et votre Dieu qui est amour vous le rendra.

Prenez sur vous Mon joug, il est doux puisque Je vous donne la vie par Ma mort.
J’ouvre pour vous la fontaine de Miséricorde et quand viendra le grand Jugement,
celui proche de vos temps, Moi aussi Je vous accompagnerai pour vous délivrer
de la brûlure du soleil et de l’âpreté de vos jours.

[Christine] Ô Seigneur, apprends-nous à combattre.

[LE SEIGNEUR] Le combat de l’Amour, c’est l’amour face à la haine. Seul l’amour et
encore l’amour sauvera votre terre ; autrement, les hommes disparaîtront à cause
de l’endurcissement de leurs cœurs.
Nul ne peut se sauver lui-même et nul ne peut être sauvé sans l’Amour.
Dans la fontaine d’Eau vive de Mon Cœur toujours vous trouverez fraîcheur et
même la brûlure du dehors n’atteindra pas vos membres, car Mon Cœur sera
pour vous une fontaine désaltérante et fraîche, il sera pour vous le miel du Rocher
que Je suis, qui adoucira vos larmes.
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Moi Je n’ai pas désiré votre mort puisque Je vous ai donné la vie, mais vous, gé-
nération, Me donnez la mort en piétinant Ma Parole d’amour et en M’ignorant vo-
lontairement. Ô, si vous saviez combien de morts vous Me donnez de vivre ! C’est
sans cesse que J’essuie vos crachats et vos sarcasmes, sans cesse que par vos
ironies vous Me percez le Cœur et faites souffrir toujours plus celui de Ma Mère,
un glaive n’a pas suffit, il faut que vous lui en donniez mille en vos temps qui sont
les plus abjects !

Priez la Mère, priez Ma Mère car le Dragon cherche à lui mordre le talon mais elle,
dans sa puissance d’amour, vous le savez de son talon lui écrasera la tête. Oui, la
Mère, Ma Mère vaincra ! Restez fidèles et vous verrez s’accomplir la puissance de
l’amour de la toute virginale. Vous verrez les démons fuir et hurler et vous verrez
la  Mère  auréolée  de  la  Toute-Puissance de Dieu,  Mon Père  et  votre  Père.  Les
écailles de vos yeux tomberont et vous verrez la Lumière du Soleil. Une Lumière
jamais vue vous visitera et vous surprendra et vous resterez de pierre devant la
puissance de cette clarté pour vous inconnue. Et la Lumière vous gardera et vous
devrez rendre compte de vos vies au jour le jour, dans la vigilance, vous n’aurez
plus peur du Dragon parce que vous saurez du fond de vos ténèbres et qu’en elle
et par elle tout est purifié et qu’aucun menteur ne peut surpasser la force et la
puissance du Père. Les noirceurs sont effacées dans la Lumière du Père, l’arc des
forts sera brisé.

En Dieu, Mon Père et votre Père, vous avez la puissance sur toutes les ténèbres.
C’est pourquoi mon saint fils9 vous a répété : «n’ayez pas peur» et le psaume vous
rappelle : «Seigneur mon Dieu, revêtu de magnificence, tu as pour manteau la lu-
mière».

Revêtez vos âmes de la grâce dans la Grâce10 et vous ne serez pas confondus,
mais vous aurez pour guide et compagne la Lumière du Très-Haut. Ma Mère a été
visitée par la Lumière et elle a enfanté la Lumière, elle a donné la Lumière au
monde. Regardez la Lumière que Je suis et vous ne serez pas dans les ténèbres
car la poussière de vos yeux sera enlevée et votre pupille verra, sans être cepen-
dant aveuglée, la puissance de Ma Lumière. Vous tomberez à genoux ou vous se-
rez des pierres vivantes, mais vous ne pourrez plus être incrédules et vous de-
viendrez témoins et vous recevrez en vous la force de témoigner.

Tout ce que vous recevez est donné d’en-Haut gratuitement. Ce n’est pas l’argent
qui nourrit mais le Cœur, l’Amour rassasie celui qui le demande et Il nourrit tou-
jours au centuple l’affamé qui dans le silence crie vers Lui. Tous vous recevez au
moment donné, tous vous recevez mais nul ne connaît ni le jour ni le lieu ni
l’heure car seul appartient au Père l’heure de la visite et l’heure de l’envol. Sa-
chez-le, il n’y a qu’une clé et elle est amour.

Celui qui a bu boira encore et il ne cessera d’être assoiffé car plus l’homme est
abreuvé et plus il a soif, puisque l’Amour est brûlure et que la brûlure engendre la
soif. L’une et l’autre sont complémentaires, elles s’activent et se réactivent ; il n’y a

9) Saint Jean-Paul II.
10) La Vierge Marie.
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pas de frein à l’amour, c’est pourquoi nul n’est jamais rassasié et cependant, bien
que rassasié, il ne peut crier sa satiété. Dans le Royaume seulement, l’homme as-
soiffé sera apaisé et celui qui n’aura pas su boire durant son temps terrestre ap-
prendra la soif de Mon Cœur et il sera nourri de Mon lait comme on abreuve un
enfant et la douceur de Ma Parole fera s’ouvrir en lui les vannes de la soif et il ap-
prendra à savourer le lait maternel de Mon Cœur.

Oui,  ma  fille,  Ma  Passion  est  amour,  c’est  pourquoi  Je  nourris  toujours  et
J’abreuve ceux qui ont soif pour qu’à leur tour ils abreuvent, par Moi, d’autres
qui  ont  soif  ou  qui  un jour  seront  assoiffés.  D’un fleuve à  l’autre  Ma Parole
s’écoule. L’Amour est comme le miel qui se répand de la ruche, Il embellit de Ses
reflets d’or les âmes de Ses enfants. Sans l’amour il n’est pas de vie car l’amour
est vie. Celui qui n’aime pas ne porte pas la vie en lui, mais la mort est à ses
trousses et la mort embrume.
Aime et tu vivras. L’amour est don.

[Plus tard, le 10 avril vers 1h30 du matin]

Moi Je n’ai pas besoin de toi mais toi tu as besoin de Moi et cependant, Je viens
en toi pour parler en toi et faire ainsi avoir besoin de toi.

Dimanche de Pâques 12 avril 2020 [10 heures]

Je suis Celui qui désire vous sauver, qui désire vous épargner l’horreur,
mais vous n’entendez pas Mon cri. Vous continuez de croire en

vos idolâtries, vous persistez dans vos chemins, vous suivez la Bête.
Je vous ai donné beaucoup de prophètes et même les plus anciens,

beaucoup d’entre vous les ignorez encore ! Je vous ai demandé
des prières et des vigiles de prières et vous, qu’avez-vous fait ? 

[LE SEIGNEUR] La Bête se rue et s’acharne, elle a reçu tout pouvoir pour un temps,
sur terre et aux enfers et vois comme elle se réjouit ! Son rire diabolique envahit
la terre et vos contrées bientôt seront dévastées. Mais encore vous restez passifs,
ignorants du danger, ne relevant pas la tête. 

Mon Cœur plein de douceur et d’angoisse en cet instant vous crie encore de vous
amender, de faire pénitence et de reconnaître vos erreurs. Pourquoi restez-vous
sourds encore et encore à Mes appels ? Je suis Celui qui désire vous sauver, qui
désire vous épargner l’horreur, mais vous n’entendez pas Mon cri. Vous continuez
de croire en vos idolâtries, vous persistez dans vos chemins, vous suivez la Bête.

Allez-vous cesser d’être aveugles ? Allez-vous abandonner vos ignorances ? Allez-
vous ouvrir vos cœurs à Ma Parole et à Ma Présence ?

Je vous ai donné beaucoup de prophètes et même les plus anciens, beaucoup
d’entre vous les ignorez encore ! Votre suffisance n’a-t-elle donc pas de limites ?
Avez-vous surpassé le Satan en ses supercheries et en ses horreurs ? Vous conti-
nuez vos lois iniques, vous tuez au nom de soi-disant droits ! 
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Qui est Créateur ? Qui est Roi ?

C’est de souffre que vous serez recouverts et l’air deviendra irrespirable. Vos ta-
nières tiennent encore debout mais lorsqu’elles seront effondrées, que ferez-vous,
dites-le Moi, que ferez-vous ? Aurez-vous le cœur à ignorer, aurez-vous le cœur à
ricaner ? Où seront-elles, vos forces ? Dans vos propres forces ? Non, Mes en-
fants, non ! Mais en Mon Cœur encore vous pouvez trouver la force et le courage
d’affronter la Bête sournoise, ô si sournoise qu’elle s’en prend même à Mes en-
fants pour les faire chuter. 

Je vous ai demandé des prières et des vigiles de prières et vous qu’avez-vous fait ?
Vous n’avez toujours pas écouté Ma voix et êtes au bord de l’abîme, juste au bord.
Encore un pas et c’est la chute pour vous.
Ô, vos aveuglements, combien ébranlent-ils Mon Cœur, combien Me donnent-ils
de coup de poignards ! Vos regards détournés de Moi Me sont une brûlure insup-
portable et cependant, vous continuez de vous moquer, vous continuez de M’igno-
rer et vous continuez vos agapes ! Mais dans peu de temps, dans peu de temps, il
n’y aura plus d’agapes pour vous, Mes enfants. Le monde, perdu dans ses lois
iniques que vous avez adoptées, s’effondrera avec vous. Aurez-vous encore des
larmes pour pleurer ou vous ferez-vous la guerre entre vous ? Résisterez-vous aux
manipulations du Satan qui fera tout pour vous faire entrer sous son pouvoir ?
Saurez-vous résister aux appels de la Bête qui vous tiendra par la faim et la soif ?
Vous qui avez surpassé toutes les lois iniques, vous qui vous êtes vautrés dans
vos avoirs et qui vous êtes gavés de mets terrestres, mettant votre honneur et
votre foi en eux, que ferez-vous ?
Maintenant, le Seigneur crie au scandale ! «Il suffit» est Mon grand cri de guerre !
Qui de vous résistera ? Vous n’êtes pas plus qu’un grain de poussière dans Ma
main, tout aussi fragiles qu’un brin d’herbe qui se dessèche sous une chaleur
trop forte !

Je vous ai donné Ma Vie, saurez-vous Me donner la vôtre ? Donnez-Moi tous vos
péchés, tous ! Je suis là et Je vous écoute ! Dans vos tanières de misère, préparez
votre repentir. J’attends et J’écoute ! 
Moi Je suis là pour vous sauver, Je viens pour vous relever ; la Bête, elle, vient
pour vous tuer et vous écraser entre ses griffes.
J’écoute.

Lundi de Pâques 13 avril 2020 [de 22h30 à 1h du matin le 14 avril]

Ô exultez, enfants de l’Amour, exultez de joie et gardez foi et confiance en
vos cœurs ! Ma Croix vaincra, Ma Croix a déjà vaincu et Ma Croix resplendira
dans les ténèbres de votre nuit. Suivez l’Amen et l’Amen vous délivrera. Je
vous marque et vous bénis de Mon Sceau. Ma Croix est votre délivrance, Ma
Croix est le signe de votre ralliement. Ayez soif de Moi et Je vous nourrirai. 

[LE SEIGNEUR] Génération qui n’as pas écouté ton Sauveur, vers toi viendront des
jours de douleur. Tu t’es réfugiée dans tes certitudes et tu ne M’as pas ouvert les
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bras. Tu t’es plongée dans ton néant et tu as ouvert les portes d’en-bas. J’ai crié
mais tu ne M’as pas entendu, J’ai soupiré mais tu ne M’as pas écouté, Je t’ai ap-
pelée mais tu n’es pas venue. Si peu, si peu ont entendu Ma voix et si peu, si peu
M’ont répondu.

Quand viendront  les  jours  d’épreuves  plus  grandes encore,  sauras-tu  t’unir ?
Sauras-tu vaincre les démons des mers, des terres, tes angoisses seront-elles ton
unique nourriture ? 
Pourquoi ne M’as tu pas écouté, pourquoi as-tu refusé de M’entendre ? Moi Je me
suis tenu là à tes côtés, J’ai bercé tes pleurs et tes larmes, J’ai arrosé ton cœur
des pluies du Mien mais tu n’as pas su venir t’abreuver auprès de la source de
Mon Cœur et tu n’es pas venue t’agenouiller pour Me rendre grâce et Me glorifier.
Je t’ai appelée, Je t’ai attendue, J’ai soufflé sur toi Mon Saint Esprit d’amour mais
tu as préféré les agapes de ce monde de perdition et tu t’es perdue. Je t’ai appelée
et appelée encore mais tu n’es pas revenue vers Moi. Tes oreilles se sont fermées,
tes yeux M’ont oublié. Tu M’as laissé pleurer, seul, au bord de la fontaine où Je
t’attendais pour te nourrir encore et encore et t’abreuver de Mon amour. Tu M’as
laissé seul, comme au temps de Mon agonie et J’ai pleuré sur toi, cherchant par
tous les moyens à te faire revenir pour te serrer contre Mon Cœur, mais tu as pré-
féré les plaisirs futiles et perfides. Tu t’es laissé envahir par le tourbillon d’une vie
factice et tu t’es empressée de M’oublier, Moi, ton Dieu et Créateur, Moi qui ai
donné Ma vie pour toi, Moi qui t’ai aimée et qui t’aime encore et qui crie mainte-
nant dans un désert.

Reviens, Création aimée, reviens vers ton Créateur et Je te parerai des plus beaux
bijoux jamais vus de ta vie d’homme ! Je t’ornerai de Ma Lumière, Je ferai de toi
un joyau précieux et tu trôneras avec Moi dans Mon Royaume et tu connaîtras
l’absolue beauté de l’Amour, l’absolue paix de l’Indicible qui à Sa table t’invite
pour te parer de vêtements de fête. Mais toi, génération, tu n’as pas voulu écouter
l’Amour, tu n’as pas voulu entrer dans Ses parvis, tu as refusé Ses invitations et
maintenant te voici plongée dans ton néant. Qui viendra te délivrer ? Dis-moi, qui
viendra te délivrer ?
Ne pleure pas sur toi mais pleure sur Mes plaies que tu as rouvertes. De sang mê-
lé de fiel tu as nourri Mon Cœur en Me refusant ton amour, Moi qui t’ai donné
tout de Moi et qui te donne encore. J’ai dû fermer Mes églises et tu t’es réjouie
pendant qu’un petit nombre pleurait et s’agenouillait.

Ô, ne crains pas de revenir car Je saurai t’accueillir ! Mon Cœur a soif et soif de
te sauver. Sauras-tu entendre Ma voix, sauras-tu entendre Mon cri,  sauras-tu
sentir Mes larmes couler le long de tes veines et t’appeler pour te dire : reviens, ô
reviens, génération dispersée, génération perdue, génération égarée qui as posé
tes pas sur les chemins du Tentateur et dont les pieds, couverts de sa glu, ne re-
trouvent plus le chemin du Ciel. Ôte tes sandales et marche pieds nus dans les
sentiers des vipères, ainsi tu ne seras pas engluée par les sables mouvants et de
ton pied pourras chasser l’assaillant. Ne crains pas de venir à Moi, nue comme à
l’instant de ta naissance, car Moi Je te couvrirai de Mon manteau et tu échappe-
ras ainsi à la brûlure du venin de la Bête. Tu ne seras pas essoufflée car Je souf-
flerai en toi Mon souffle d’amour et tu retrouveras vie et Vie nouvelle. 

11



Ô génération aimée et perdue, Je t’attends, accours vers Moi, Je t’appelle ! Sau-
ras-tu entendre Ma voix, sauras-tu entendre Mon appel ?
Vois la lumière qui pointe en la pointe de ton cœur, vois le filet d’eau vive qui déjà
reprend vie en ton cœur desséché, vois la soif qui revient t’habiter, vois la lueur
du printemps se lever en tes veines.
Ô, regarde l’aurore et non le crépuscule ! Viens à la Lumière et non à la nuit.
Viens te nourrir du lait des premiers matins. Avance pieds nus sur la nouvelle
terre, que l’empreinte de tes chaussures ne souille pas la nouvelle demeure.
Tu as tant nié, tu as tant renié, tu as tant proclamé Ma mort que tu t’es perdue et
Moi Je viens te rechercher pour te sauver et te couvrir de Ma Gloire. Ô, Je t’en
prie, ne prends pas le chemin du vil serpent, ne descends pas dans les forêts
sombres et ombragées, mais viens à Ma Lumière qui te tend les bras pour te mon-
trer la route à suivre et te guérir de tous tes faux pas.
Viens mais ne tarde pas, la nuit descend bientôt et les étoiles dans le ciel ne
brilleront plus et vos jours seront des nuits et vos nuits seront des jours sombres
sans espoir ni répit.

Regarde-Moi, génération, prie-Moi, implore-Moi et Je viendrai te sauver de la ma-
lédiction du Mécréant.
Encore un peu de temps et il n’y aura plus de lumière. Prends le temps de venir
oindre ton cœur à la Lumière du Mien car J’avance vers toi, le flambeau à la
main, pour venir éclairer tes derniers pas vers Moi. Celui qui aura entendu l’appel
sera sauvé mais celui qui aura fermé et son cœur et ses oreilles et qui, de sa
bouche, aura profané Mes Lois, celui-là descendra dans la géhenne des feux éter-
nels. Et ce n’est pas Moi qui l’ai voulu, mais vous qui de marbre avez nourri vos
cœurs.

Ô, malheur à vous qui n’avez pas voulu et qui ne voulez pas entendre car vous se-
rez surpris par le feu et vous étoufferez par vos propres sarcasmes et abandons !
Vous crierez mais Je n’entendrai pas, car dans vos cris naîtront encore des in-
jures et des sarcasmes : «où est-il celui qui doit nous sauver ? Il dit et ne vient
pas, il se moque et nous laisse à la mort !» Ô, que d’injures encore dans vos mots
et dans vos cœurs, que de cris de haine ! Je n’ai pourtant cessé de vous prévenir
mais vous, toujours, vous avez passé votre chemin. Vous avez choisi les vils plai-
sirs de la terre, vous avez enfourché la marche endiablée des démons de la terre,
de l’air et des enfers. Vous vous êtes laissé marquer au fer rouge des plaisirs sans
vie qui mènent à la mort. J’ai crié mais vous avez refusé d’entendre.

Heureux ceux qui dans le silence écoutent Ma voix et suivent Mes voies car Je
leur donnerai de goûter au Vin de Mes plaies et les ferai renaître à la vie.
Je ne suis pas sans voix mais Je reste sans voix devant l’absurdité de vos choix.
Ne Me faites pas pleurer plus encore. Unissez-vous à Moi, Je suis le Chemin, la
Vérité et la Vie. Tout le reste est agapes de perdition, avez-vous compris ?
La Bête à l’œuvre ravitaille ses champs de morts. Elle se réjouit de sa victoire, la
laisserez-vous vous rendre stériles, sans vie ? Non ! Priez, Mes enfants, exultez en
Moi ! Je vous couvre de Mon chef, Je rends vos âmes pures comme les anges, à
vous qui vous tournez vers Moi, Je mets en vous les chants du Salut et vous crie-
rez alors : «ô mort, où est ta victoire, ô mort, où est ton aiguillon ?»
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Avance, enfant et ne défaille pas, avance, enfant de Mon Cœur ! En toute contrée,
Je viens te prendre par la main et te mener dans la demeure éternelle de Mon
Cœur. Suis-Moi et tu vaincras le poison mortel de la Bête. Tu ne respireras pas
son venin, tu ne seras pas brûlé par son souffle et tu ne seras pas aveuglé par
son mensonge. Tiens-Moi la main car Moi, ton Dieu, te guide, Moi ton Père, te
mène sur Mon chemin. Prends Mon chemin de vie que Je te tends et respire à
pleins poumons la Présence du Ressuscité qui en ta demeure, enfant de toute gé-
nération, vient fortifier ta foi et poser les fondations. 
Je te le dis : ne te laisse pas intimider car Moi J’ai choisi Mes enfants et Je les
sauverai au jour du malheur et Je viendrai leur montrer la route à prendre et Je
les abriterai sous Mon manteau et Ma Lumière incendiera leurs cœurs et ils re-
trouveront vie nouvelle et ils resplendiront près de Moi et ils seront sauvés. Ré-
jouis-toi, enfant ! 

Et toi, enfant du Père, tu as pris le chemin de Mon Cœur et tu ne seras pas
désespérée, tu ne marcheras pas sur les voies du Menteur, tu seras délivrée de la
main du violeur. Suis Mes pas, suis l’empreinte de Mes pas, pour tous, pour cha-
cun J’ai ouvert la voie. Mon Sang vous lavera, Mon Sang vous sauvera.
Habille-toi maintenant du manteau du pèlerin et marche sans te retourner car
Ma voie est une et Mon chemin est un. Suis la Croix, elle est lumineuse et elle
éclaire tout homme qui marche à Ma suite. Près d’elle tu ne trouveras aucune
ombre et sa lumière qui est Ma Lumière te guidera.
Tu ne peux savoir ni comprendre ce que Je te dis mais tu poursuivras demain la
route et le chemin que Je te donnerai et te demanderai d’emprunter. Sois sans
crainte,  la  Lumière dévoile  les ténèbres et  la  Lumière fait  fuir  les  assaillants.
Charge-toi du manteau du pèlerin et revêts l’armure du combattant, Je t’attends
à la croisée des chemins, là où le soleil et la lune se rencontrent et s’affrontent. 

Tu me liras demain. Ne cherche pas à comprendre car tu ne le peux, mais avance
pas à pas sur le chemin, là où Je guide tes pas et où Je te demande de Me suivre
simplement. Accomplis au jour le jour, l’obéissance est la voie. Garde le chemin de
la prière et tu trouveras la paix. Nourris-toi de Mes Paroles d’amour qui sont vie
pour chacun de Mes enfants. Ma Mère sur ton chemin te réconfortera. N’oublie ja-
mais : elle est la terreur des démons ; tu le sais, elle vaincra le Satan. Reste tou-
jours sous sa protection et mets-toi toujours sous sa protection, elle guidera tes
pas et te réconfortera aux jours d’angoisse et de frayeur. 
De Ma main Je trace ton chemin, n’aie crainte, même dans la tempête.
Et sache-le, dis-le aussi : les ouragans viennent, ils dévasteront une partie du
monde et de la planète parce que trop de Mes enfants ont écouté la Bête et le faux
prophète. Qui est-il ce faux prophète ? Le Satan qui envahit vos contrées et pé-
nètre en vos demeures parce que vous avez laissé votre porte ouverte aux vents
contraires et vous êtes maintenant dévastés de l’intérieur. Il t’est difficile de com-
prendre, ne cherche pas à comprendre sur l’instant car tu ne le peux. Plus tard,
en toi viendra la Lumière qui t’éclairera. Pour l’instant, écris et transcris. Demain
un jour nouveau viendra et ton esprit sera éclairé. Je n’attends de toi que ton
obéissance et ton abandon. 
Tu n’es rien et Je suis le JE SUIS, tu es néant et Je suis la Vérité. Mais Je ferai en-
trer Mes enfants dans Ma Vérité et vous serez alors éclairés de l’intérieur et vous
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verrez et vous tomberez à genoux et vous vous frapperez la poitrine et vous crierez
«maintenant je sais» ; et vous pleurerez de joie et vous serez recouverts de la lu-
mière des étoiles et vous vibrerez à chacune de Mes Paroles et vos âmes assoiffées
seront désaltérées et vos paupières alourdies s’ouvriront à Ma Lumière et vous
vous lèverez et vous sourirez au Vent nouveau qui  vous emportera en Sa de-
meure. 

Ô exultez, enfants de l’Amour, exultez de joie et gardez foi et confiance en vos
cœurs ! Ma Croix vaincra, Ma Croix a déjà vaincu et Ma Croix resplendira dans
les ténèbres de votre nuit. Je suis la Lumière et la Vie et Je porte la vie en vos de-
meures. Ayez foi, gardez foi et vous vaincrez avec Moi. 
Je suis l’Amour, l’Amour qui sauve et qui luit dans les ténèbres. Souvenez-vous
des paroles du psaume : «la ténèbre pour toi n’est pas ténèbre et la nuit comme le
jour est lumière»11.
JE SUIS est la lumière de vos vies. Suivez-Moi et vous ne marcherez pas dans les
ténèbres et la noirceur de vos jours n’envahira pas vos demeures et en vos cœurs
vous serez vainqueurs avec l’Amour que JE SUIS. Suivez l’Amen et l’Amen vous dé-
livrera. Je vous marque et vous bénis de Mon Sceau. Ma Croix est votre déli-
vrance, Ma Croix est le signe de votre ralliement. 
Ayez soif de Moi et Je vous nourrirai. Ayez soif de Moi, Je suis la source d’Eau
vive qui purifie et rafraîchit vos demeures, Je suis la source d’Eau vive qui jamais
ne tarit et qui toujours abreuve. De toutes les parties du temple, Mes torrents
d’amour déversent sur vous les sceaux de la purification12. 

Venez, entrez, buvez, mangez et vous serez rassasiés. N’ai-Je pas dit : «ma nourri-
ture est vraie nourriture et mon breuvage une vraie boisson»13 ? Buvez et mangez,
et plus vous serez rassasiés et plus vous aurez faim car Ma nourriture appelle en
vous la soif afin de vous nourrir plus et plus encore ! J’ai soif de Me donner à
vous, J’ai soif de vous nourrir et nourrir encore. J’ai soif de vous, Mes enfants,
enfants bien-aimés de Mon Cœur. Suivez-Moi et vous vivrez et de la vie éternelle
Je vous comblerai de Mes bienfaits. Suivez-Moi et vous ne marcherez pas dans les
ténèbres et vous aurez la Lumière de la vie : Moi, votre Dieu et Père, votre nourri-
cier, votre source d’Eau vive, votre pain, votre vallée de la joie. Ô, enfants de la
Lumière, suivez le Guide que Je suis et vous vivrez ! Dans Mes prés Je vous ferai
paître et vous serez nourris de la fraîcheur et de la pureté de Mon Cœur.
Ô, venez, Mes bien-aimés ! L’Amour a soif et l’Amour étanche votre soif. 
Ô, venez à Moi, venez boire à la Fontaine que JE SUIS ! Je vous nourrirai de Mon
lait et comme une mère Je vous serrerai contre Mon sein et Je vous protégerai des
terreurs de la nuit. Ô, Mon amour déborde et Je ne puis cesser de vous appeler !
Venez ! Je vous attends. Entendez Ma supplique, répondez à Mon appel, suivez
Mes pas. Pour vous, J’ai ouvert le chemin, J’ai tracé la route et ôté les pierres afin
que vos pieds ne chutent pas et ne soient pas blessés. J’ai arrosé de Mon Sang la
poussière du chemin afin de purifier vos vies.
Venez ! J’ai ouvert la porte de Ma Maison et Je vous y attends pour qu’ensemble
nous partagions et le Pain et le Vin et que nous nous réjouissions d’un même élan

11) Cf. [Ps 138, 12]
12) Cf. [Ez 47, 1-12]
13) Cf. [Jn 6, 55]
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d’amour. Ô mes enfants aimés, que n’ai-Je de cesse de vous enlacer encore et en-
core ! Que n’ai-Je de cesse de vous faire grandir et de vous montrer le chemin de
vie qui ne finit pas ! Écoutez la Lumière que JE SUIS et vous marcherez sur le che-
min de la vie et vous serez nourris et vous n’aurez plus besoin de nourritures ter-
restres qui ne rassasient pas, qui ne font vivre que le corps et non l’âme. Votre es-
prit en Mon Esprit recevra le Sang de la vie que JE SUIS.

Ne crains pas, Je t’accompagne sur le chemin de la descente en le petit homme.
Je t’ai élevée à Moi mais Je te tiens la main pour te repositionner en ta demeure
et te redonner assise en ta demeure terrestre. Redescends, Je t’accompagne. Je
t’ai soulevée et Je te redépose maintenant14 ; ne crains pas la chaleur qui t’enva-
hit. Tu vois comme Je t’ai élevée à Ma Présence ? Aussi vois Ma Puissance et ne
t’égare jamais au risque de te perdre. 

Moi Je veille. Toi éveille-toi à Moi et suis-Moi dans le silence de tes jours et de tes
nuits. L’Amour veille. 

Prends des forces en le repos de la nuit. Je garde ton âme éveillée en Moi. JE SUIS
L’ÉVEIL.

Samedi 18 avril 2020 [tard dans la soirée]

Vous avez perdu le sens du goût et de l’odorat. Vous étouffez. Vous perdez
vos forces. Vous avez de la fièvre. Votre peau se pare de marbrures. L’air

est infesté, irrespirable. Et, comme l’humanité entière est une,
l’humanité entière est souffrante, l’humanité entière est «porteur».

[LE SEIGNEUR]  Vous avez perdu le sens du goût et de l’odorat.  Qu’est-ce à dire ?
Vous avez perdu le sens de Ma saveur et vous ne sentez plus, près de vous, celui
qui vous combat et Me combat : le démon. Sachez-le, que vous soyez avec lui ou
avec Moi, il vous combat car il vous hait. Il se sert de vous et vous qui le servez ne
voyez pas même que vous êtes ses prisonniers.
VOUS ÉTOUFFEZ, l’homme perd son souffle et il entre en agonie.
VOUS PERDEZ VOS FORCES, l’homme n’a plus de force vive et il décline.
VOUS AVEZ DE LA FIÈVRE, car vous êtes brûlés de l’intérieur par l’hôte que vous avez
si souvent servi sans même vous en apercevoir.
VOTRE PEAU SE PARE DE MARBRURES, car vous êtes habillés de luxure.
L’AIR EST INFESTÉ, IRRESPIRABLE. Pourquoi ? Parce que, par vos défis permanents à
Me renier, à M’injurier, à vous moquer, vous l’avez rendu comme le soufre de vos
cœurs et il étouffe vos cités.
Et, comme l’humanité entière est une, l’humanité entière est souffrante, l’huma-
nité entière est «porteur».

14) Oui, mon âme a été élevée haut, très haut et le Christ, infiniment bon, m’a prévenue d’une chaleur avant de me rac-
compagner sur terre. Savais-je seulement ce qui se passait ? Non, j’étais avec Lui et n’entendais que Lui, que sa douce
voix qui est Présence. Et pendant la descente, j’ai été inondée d’une immense chaleur dans tout le corps et je secouais la
tête tout en franchissant des paliers. Je suis revenue à l’humanité de la terre en redescendant progressivement, cela a pris
un certain temps mais mon être intérieur était ébloui, transformé. Une paix immense, indéfinissable m’envahissait et
m’englobait, j’étais à l’abri dans Sa paix.
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Par ce qui est invisible pour vos yeux, c’est par là que la Bête vous trompe et vous
prend par surprise. Vous avez pourtant appris qu’il fallait vous méfier de la ruse
du renard mais vous n’avez pas discerné la leçon donnée.
Il est bon pour l’homme d’apprendre à être confronté à ses propres démons, ainsi
pourra-t-il espérer apprendre de la Sagesse les vertus d’humilité et les bienfaits
de l’abandon en son Sauveur.

Mardi 21 avril 2020 [tard dans la soirée] 

Préparez votre oui. Je vous l’ai dit : Je viendrai par surprise et nul
ne connaît ni le temps ni le lieu ni l’heure, mais il s’approche. Nettoyez

vos demeures avant que le temps ne s’arrête, pour un temps du oui à votre
Dieu et Seigneur. Ô, Mes petites cités aimées, préparez-vous dans le silence.

Je viens bientôt, Mon bientôt de votre temps maintenant.
Ne manquez pas le rendez-vous. 

[LE SEIGNEUR] Je t’attends le Cœur battant, viendras-tu M’entendre et M’écouter
en ces temps ? Pourquoi pleures-tu ? Pourquoi ton cœur gémit-il ? N’es-tu pas
heureuse de Mon retour ?
Je viens bousculer toutes vos certitudes, jeter à terre vos anéantissements, ouvrir
devant vous le chemin de la Lumière et vous mener par les sentiers abrupts à la
Lumière éternelle. Je ne désire pas la mort de l’enfant mais la vie ! Moi Je viens
chercher ceux qui M’aiment, épouser ceux qui Me fuient en leur montrant la voie
et montrer aux aveugles le scandale de leurs erreurs. Mon Cœur est triste de voir
tant de Mes enfants succomber sous le joug du Malin. Vous aurais-Je prévenus
en vain ? Si peu encore s’éveillent que Mon âme est troublée, oui, troublée devant
encore tant d’incrédulité.

Une épaisse fumée noire envahit le monde et elle ne cesse de croître et croître en-
core. Oserez-vous vous agenouiller devant l’Infidèle et lui offrir vos manteaux en
guise de tapis rouge ? 
Que ferez-vous demain, si demain vient ?
J’attends de vous un regard, un repentir franc et sincère, une conversion com-
plète de vos cœurs. J’attends, viendra-t-elle cette conversion ? Le temps est court,
la moitié d’un temps et si peu, si peu prennent la voie du salut. Devrai-Je user de
Ma justice avec fracas ou pourrai-Je espérer encore de vous un retournement de
vos cœurs ? Ô, si vous saviez comme Mon Cœur souffre et souffre encore ! Vous
Me donnez tant d’agonie. Vos yeux se sont fermés, vos cœurs encore sont des
pierres jetées pour M’écraser et vos paroles encore profèrent des blasphèmes.

Vous avez été prévenus, mais vous avez continué la descente. Ne savez-vous donc
pas que Ma Parole est Toute-Puissance, que d’un seul revers de la main Je peux
arrêter le temps, immobiliser votre terre ? Entendrez-vous Mon Cœur qui crie Sa
soif de vous retrouver, Sa soif de vous nourrir de Mon lait et de vous oindre de Ma
Parole d’amour ? J’ai encore des torrents de Miséricorde à vous donner. Saurez-
vous entendre l’appel dans le silence du monde ? Saurez-vous faire un retour en
vous-mêmes et venir Me visiter, Moi qui habite aux eaux de votre devenir ? Com-
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bien de temps devrai-Je vous attendre ? Ne voyez-vous pas que le temps presse et
presse encore ? Ô, revenez à Moi de tout votre cœur, revenez à Moi de cœur et
d’âme !
Venez et ne rebroussez pas chemin ! L’enclos est ouvert, J’y ai mis Mes gardiens
pour vous protéger et Mes chantres pour vous apprendre à psalmodier la Gloire
du Très-Haut. 
Ne laissez pas vos cœurs se faner ni vos âmes se dessécher à l’approche du grand
vent brûlant qui vient. Il y aura le Vent qui bat des ailes et le vent qui assèche et
paralyse. N’entrez pas dans le second qui vous perdra mais prenez le Vent ailé qui
de l’Orient viendra bénir vos cités.
C’est donc dans le silence que vous recouvrerez la vue, dans le silence de l’écoute
qui doucement vous enseignera et vous mènera dans Mes pas. Ne désespérez pas
mais ouvrez vos cœurs. 
Le vent du silence est le Vent de l’Amour qui sans bruit frappe à votre porte, pour
vous inviter à Le suivre. Venez à l’Amour et l’Amour vous mènera à la fournaise
éclatante de Son Cœur pour vous baptiser en Son amour et vous relever des
miasmes de vos péchés.

Venez à l’Amour et vous découvrirez le chemin de vie écrit pour tout homme qui
de volonté bonne pare son cœur afin qu’il soit mené à la Lumière du Mien. J’ai
soif encore et encore de Me donner à vous mais si peu, si peu M’ouvrent leurs
cœurs pour que Je vienne y faire Ma demeure !
Ô, comme Mon Cœur est lourd et douloureux en ces temps qui résonnent de la
trompette !

Serez-vous surpris de Ma venue ? Vous trouverai-Je attentifs à Ma Présence ou
perdus dans les méandres de vos vies désordonnées ? De toute façon, Mon temps
sera pour vous tous un temps d’arrêt, Je viendrai par surprise vous visiter, tous
et chacun en un même temps et votre temps s’arrêtera et vous serez devant Moi.
Que ferez-vous alors ?  Préparez votre oui. Je vous l’ai dit : Je viendrai par sur-
prise et nul ne connaît ni le temps ni le lieu ni l’heure, mais il s’approche. Vos ci-
tés auront-elles l’éclat de la lumière ou la sombre lueur des ruelles morbides et
enténébrées ?
Nettoyez vos demeures avant que le temps ne s’arrête, pour un temps du oui à
votre Dieu et Seigneur. J’ai soif de vous trouver tous attentifs à Ma venue, dési-
reux de Me rencontrer, prêts à recevoir Ma sanction d’amour, car Je suis amour
mais sévérité aussi quant à vos nombreux péchés qui défigurent et assombrissent
vos demeures. 

Ô, Mes petites cités aimées, préparez-vous dans le silence. Je viens bientôt, Mon
bientôt de votre temps maintenant. Ne manquez pas le rendez-vous. 
Ma main tendue vous montre le chemin. Criez haut et fort en vos cœurs : «Amen,
amen, viens, Seigneur Jésus !» et Je M’emparerai de vos demeures pour les mener
au Vent nouveau. Oui, l’Esprit descendra et soufflera sur vous et vous aurez à ré-
pondre de toutes vos actions et ce sera dans un cœur à Cœur que se fera l’union.
Ma sévérité viendra-t-elle vous prendre par surprise ? Je châtierai celui qui aura
pris la voie de traverse avec une volonté ferme et absolue, mais Mon châtiment est
juste et équitable.
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Moi seul connais vos chemins, les sentiers délabrés de vos cœurs, les secrets ja-
lousement gardés, la beauté comme la laideur. Je viens pour chasser la laideur et
purifier vos cités du péché qui y pullule. Vous en Moi, Moi et vous, en face à Face.
Ce sera un duo d’amour ou un duo de combat mais cet instant de vie-là, ne le ra-
tez  pas,  préparez-le,  soyez  prêts  afin  de  n’être  pas  pris  au  dépourvu.  Soyez
comme les vierges sages qui ont su garder leurs lampes allumées15.
Je l’ai toujours dit, Je viendrai comme un voleur, non pour vous surprendre mais
pour vous aimer mieux encore ; si Je vous vois à Ma tâche, quel ravissement alors
en éprouverai-Je et Je vous mènerai à Mes côtés vous ouvrir les portes de la
grande Cité.

Ô Mes enfants aimés, soyez prêts,  soyez toujours prêts !  Veillez  constamment.
Priez sans cesse, le cœur ouvert aux réalités d’en-Haut !
Avez-vous compris ? Le temps est court et l’Amour vient ! Serez-vous sur le pas de
la demeure, le flambeau à la main et le cœur en farandole ?
Ô,  comme Il me tarde de venir vous visiter, de venir comme un voleur chercher
Ma part de récompense et de vous trouver prêts à la tâche ! 
Comme Il me tarde de vendanger Mes cités !  Je presserai l’huile de vos cœurs
pour en extraire l’essence, vous recevrez l’onction et vous en serez renouvelés.

Que celui qui M’entend Me suive et qu’il mette ses pas dans les Miens, ainsi il ne
se trompera pas de chemin et même dans la pénombre, il marchera droit vers la
Lumière. 
J’attends Mes enfants, Je les invite à Me suivre et Je boirai du vin de la vigne
avec eux et tous seront renouvelés pour entrer en la nouvelle Demeure. Oui, ils
seront lys de beauté ceux qui M’auront suivi, acclamé, défendu et servi. De robes
blanches Je les vêtirai et ils marcheront pieds-nus sur l’unique sentier vers la Ci-
té Sainte.
Ô, comme ils seront beaux, Mes aimés, comme ils seront resplendissants ! Une
grande lumière les guidera, ils seront oints de Mon Esprit et ils avanceront en
chantant des cantiques et leurs voix embelliront les Cieux et la terre sera purifiée,
nouvellement née, au son des trompettes et des chants de joie. 
La purification annoncée, ne craignez ni le jour ni l’heure, mais préparez vos de-
meures afin de n’être pas surpris.
C’est dans le chant de l’Amour que le cœur exulte et dans le champ de bataille
que la victoire naît toujours. Avancez, armées de la terre, avancez et criez haut et
fort votre appartenance à votre Roi,  car  il vient, le  roi  de la terre qui veut tout
chambouler, mais il est roi d’en-bas et son règne n’aura que peu de temps.
Vous, préparez-vous. Habillez-vous de l’armure du combat et, l’épée à la main,
élevez la lame pour trancher et ôter le mal qui dans sa fureur bondira et bondira
encore !  N’ayez crainte de trancher, il  vous faut remporter la victoire et mettre
sous vos pieds le vil serpent qui infeste vos cités.
Vous vaincrez par la prière.
Vous vaincrez par l’épreuve.
Vous vaincrez par le sang.
Et le grand Roi viendra, qui rebâtira la grande cité et lui redonnera le drapeau
des deux Cœurs Unis.

15) Cf. [Mt 25, 1-13]
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Criez victoire en vos cœurs.
Gardez prière et force.

Mes petits cœurs croisés, jamais ne cessez d’aimer et vous verrez venir sur les
nuées Celui que vous attendez.
Ô enfants, faites entendre vos suppliques et que vos prières d’amour déchirent les
Cieux afin que le Vaisseau de Lumière vous enlace tous ensemble et vous mène
aux confins du Ciel ! Exultez, criez de joie, le temps est proche et proche est votre
libération.

Ô joie immense, joie sans fin, joie infinie ! Que toutes vos demeures ne soient
plus que joie car la Joie a pris les commandes de chacun de vos cœurs !
La poussière de la fumée de Satan ne pourra atteindre la joie profonde qu’en vos
cœurs Je dépose en ces temps du combat de la Bête, du faux prophète et du Men-
teur. 
Soyez forts, gardez courage ! J’ai vaincu la Mort, vous aussi vous vaincrez ! 
Alléluia en les cœurs !

J’ai relu et j’ai demandé :

[Christine] Jésus, qu’est-ce à dire ? Est-ce bientôt ?

[LE SEIGNEUR] Ne dis rien, prends et médite. Ne doute pas, Je parle en le cœur
donné. Cela ne t’appartient pas mais M’appartient à Moi. Je fais de toi un scribe.
En Ma Lumière, invisible pour toi, retranscris les mots, travaille à ta tâche, ac-
complis la demande. C’est Moi qui élève le rien que tu es car de toi-même tu ne
peux rien.

[Ch] C’est vrai, je ne peux rien et je Te rends grâce, moi qui ne suis que nullité, petit
instrument d’infortune pour Toi qui me hisses au haut du mât de Ton amour.

[LE SEIGNEUR] Oui, tu verras l’Étoile en le cap de Mon Sacré Cœur et tu exulteras
car Ma joie sera ta joie et ta joie sera Mienne aussi. C’est d’amour que la glaise
est formée et le Cœur ouvert incendie d’un feu glorieux celui de Ses enfants.

Mets-toi à l’œuvre pour Mon Œuvre. Y a-t-il de plus belle œuvre que d’accomplir
l’Œuvre que Je te demande ? Je sais que ton âme exulte et que ton cœur chante
de joie. Reste dans l’ivresse de Ma Présence car Je le désire ainsi et tu graviras la
montagne de ton Seigneur, les sandales à la main, car nul ne peut franchir le
sentier  sans se  dévêtir  de  l’ancien et  c’est  pieds  nus sur  la  terre  sacrée  que
l’homme se doit d’avancer. Le petit homme gravira le chemin, le cœur en bandou-
lière, dans les larmes amères parfois et dans les larmes de joie d’autres fois. Il lui
sera demandé beaucoup d’anéantissement et de renoncement, mais celui qui re-
nonce trouve en lui la voie du Salut qui lui est montré et il ouvre le sentier à tous
ceux qui un jour emprunteront le chemin donné.
Jamais ne faiblis, la faiblesse n’est pas du Royaume et l’épée de la victoire, c’est
ton cœur ouvert pour venir au Mien transpercé pour vous, pour vous nourrir du
Sang de la divine Vigne.

19



Aime tes frères et tes sœurs comme J’aime Mes enfants. Aime et pardonne comme
l’Amour est pardon car l’Amour est Lumière.

Soyez tous des petites lumières, dans le ciel ombragé de vos vies, afin d’éclairer
les pas de ceux qui marchent dans les ténèbres. 
Sachez-le : dans le silence, dans les ténèbres, dans les lourdeurs, dans les pesan-
teurs du monde, JE SUIS est là qui marche à vos côtés et soutient vos pas. Avan-
cez, libres et confiants, vers le chemin de la Pâque annoncée. Je vous oins tous de
Ma divine et sainte Protection. Je vous oins tous de Mon Précieux Sang, enfants
aimés de Mon Cœur. 

Bien-aimés, levez-vous et marchez, la route est longue encore. Marchez de nuit
pour n’être pas surpris et marchez dès l’aurore pour n’être pas essoufflés par la
brûlure du soleil qui n’aura de répit aucun. Prenez le bouclier de la sagesse et
vous verrez les gardiens sur votre chemin.
Gardez prière, gardez joie, gardez foi.

[Ch] … mais pourquoi, pourquoi ?

[LE SEIGNEUR] Il n’y a pas de pourquoi, obéis, sois dans l’abandon. Abandonne
tout et suis-Moi.

Dimanche 26 avril 2020

Votre cœur est atteint. En fait, vous découvrirez que tous vos organes sont
atteints, parce que votre vie ne fait qu’un tout, elle est la longue chaîne

d’un ensemble. Le coronavirus est un révélateur, c’est un révélateur,
un avertissement. Il est l’avertissement pour vous faire reprendre

le chemin de la vraie vie, vraie Vie qui ne peut être qu’en Dieu.

[LE SEIGNEUR] VOTRE CŒUR EST ATTEINT16 mais votre cœur est devenu le symbole
des  convoitises,  des  secrets  cachés.  Votre  cœur est  vérolé  par  l’orgueil  et  par
l’amour de votre petit moi. Vous vous êtes servis avant de servir vos frères. J’ai
toujours enseigné la charité mais vous, vous avez engrangé dans vos cœurs l’avoir
du pouvoir, l’amour des biens. Vous ne vous êtes pas aimés les uns les autres,
mais vous avez accumulé pour vos biens propres. Tel n’est pas l’enseignement que
Je suis venu donner.
Vous avez perdu la charité et celle-ci vous est redemandée ; si vous n’accomplis-
sez pas la Parole de la charité, du don de soi, votre cœur qui ne bat alors plus ne
peut plus être donneur, il s’étiole et se dessèche. Vous n’avez pas distribué l’Eau
vive qui vous a été donnée, elle vous sera reprise.

En fait, vous découvrirez que tous vos organes sont atteints, parce que votre vie
ne fait qu’un tout, elle est la longue chaîne d’un ensemble.
Mais sachez que le corps qui meurt, que la matière qui s’étiole vous invitent à re-
garder à l’intérieur de vous-mêmes, là où J’habite et Je demeure ; la matière n’a

16) Dans la continuation du message du 18 avril dernier.
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que peu de poids parce que l’homme a une autre dimension, c’est afin que vous la
découvriez que le corps-matière s’étiole et disparaît. La mort n’est pas la mort
dans le sens que vous lui donnez puisque la mort est libération de l’âme, vie nou-
velle.

Si vous continuez vos investigations de vie artificielle, vous perdrez la vie et vous
gagnerez la mort éternelle puisque la mort est voie, elle est un passage pour don-
ner pleinement naissance à la vie de l’âme et plus tard de l’esprit. Le cycle de la
vie est un grand cycle d’amour réglé selon des principes divins qui ne vous appar-
tiennent pas. Vos technologies robotiques de ce que vous appelez intelligence arti-
ficielle, c’est tout l’artifice du diable pour vous faire entrer dans la mort éternelle
en ne permettant pas à vos âmes de poursuivre leur chemin.

La peur de la mort vient du démon puisque la mort est un passage vers une autre
réalité, une élévation de l’être spirituel, elle est continuité et non arrêt. Le corps-
lumière s’éveille dans le passage de la mort. Vos peurs, vos craintes, vos angoisses
viennent  du diable  et  toutes  vos  technologies  nouvelles  dont  vous vous enor-
gueillissez vous mènent à la grande Mort, celle que justement vous redoutez.
C’est vous qui vous détruisez vous-mêmes car vous avez choisi la voie de l’artifi-
ciel. Et qui joue de l’artifice et désire votre mort ?
Revenez à la vie, la vraie Vie et vous vivrez le cœur en paix.

Ne vous laissez pas charmer par le serpent trompeur. Il est trompeur, souvenez-
vous et menteur aussi et son venin brûlera vos entrailles parce que vous lui avez
permis d’entrer en vos demeures, chacun à son niveau. L’humanité est une.
Entendez  aussi  par  cela  que  seuls  la  concorde,  l’entraide,  l’amour  entre  les
peuples et la charité auront raison de votre survie, car seul l’amour guidera les
peuples vers la lumière et vous permettra de devenir libres. Le coronavirus est un
révélateur, c’est un révélateur, un avertissement. Il est l’avertissement pour vous
faire reprendre le chemin de la vraie vie, vraie Vie qui ne peut être qu’en Dieu.

Jeudi 30 avril 2020 [tard dans la soirée]

Toi tu sais maintenant, tu as vu ce qu’ont vu les apôtres : eux ont vu
Mon Être transformé par la Lumière et toi tu as vu la Lumière de l’Incréé,

l’indéfinissable pour tes yeux de petit homme et qui, qui pourra
te comprendre ? Par l’esprit, l’homme peut saisir l’infinie
Grandeur de Dieu, mais il ne peut rien par son mental. 

Je rends grâce à la Très Sainte Trinité pour la vision que j’ai reçue au mois de mars dernier17.

[LE SEIGNEUR] Le cercle est la représentation de l’infini. Les trois cercles, parfaite-
ment intriqués les uns dans les autres, signifient l’union indissociable et parfaite.
La Lumière qui irradie de chacun de ces cercles, en une alternance de luminosité
variable, définit la pulsation parfaite de notre immutabilité, de notre concordance.
Ces trois cercles se répètent pour signifier Notre Présence dans l’infini des temps
et des lieux.

17) Cf. dimanche 8 mars 2020 où je décris une vision que j’ai reçue pendant la nuit.
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La forme ovale qui entoure ces cercles forme le halo de l’Être Divin uni en trois
personnes. L’homme est à l’image de ce halo. L’homme est créé à Notre image et à
Notre ressemblance.

Tu as vu la perfection et la perfection ne peut se décrire ni se définir. Elle ne peut
se comprendre dans les réalités des schémas de la terre qui sont bien pauvres en
comparaison du Ciel. La perfection est Lumière et la Lumière envahit tout l’espace
et le rayonnement de la Lumière englobe et annule toute vision de votre matière
terrestre. Le rayonnement lumineux efface les scories de la matière.
LA LUMIÈRE EST. Elle est indéfinissable pour vos yeux, pour votre pensée, elle ne
peut être que reçue et donnée. Elle terrasse l’homme parce qu’il voit Dieu et qu’il
ne peut comprendre. Il ne comprend pas en effet que JE SUIS est la Lumière du
monde et que «la Lumière luit dans les ténèbres», comme dit saint Jean et que «les
ténèbres ne l’ont pas reconnue». Mais «celui à qui il a été donné de voir doit porter
témoignage car son témoignage est véridique»18.
Mais la pensée de l’homme, étroite, ne peut concevoir cet Infini réel, qui est au-de-
là de ses capacités cognitives.

Toi tu sais maintenant, tu as vu ce qu’ont vu les apôtres : eux ont vu Mon Être
transformé par la Lumière et toi tu as vu la Lumière de l’Incréé, l’indéfinissable
pour tes yeux de petit homme, et qui, qui pourra te comprendre ? Il faudra que
l’homme s’abaisse à l’écoute simple, mais qu’il reçoive aussi dans son cœur afin
d’être illuminé par Ma Présence. Nul n’a jamais vu Dieu19, hormis celui qui est
descendu des Cieux et celui à qui Il a bien voulu se révéler.
Les apôtres se sont tus après Ma Transfiguration. Ils furent jetés à terre et ne
pouvaient plus se relever, mais la révélation relève l’homme à une autre dimen-
sion, parfaitement inconnue et cependant parfaitement réelle. En ton cœur, tu
dois apprendre à maîtriser cette Lumière qu’il t’a été donné de voir. Bien sûr, com-
prends bien, tu ne peux maîtriser dans ton langage l’Unique qui ne t’appartient
pas mais à qui tout homme appartient, mais apprends alors à vivre avec l’indi-
cible et apprends à te laisser transformer dans la simplicité de l’amour. Plus tu te
laisseras guider et plus tu entreras dans la simplicité et l’humilité et plus tu saisi-
ras alors l’infinie bonté de l’Amour qui relève Ses enfants et les élève en Sa Lu-
mière.

La Source de l’Eau vive est en le cœur de l’homme. Par l’esprit, l’homme peut sai-
sir l’infinie Grandeur de Dieu, mais il ne peut rien par son mental.
Ouvrir les vannes de son cœur, c’est ouvrir son esprit à tout recevoir, c’est-à-dire
pour l’homme l’inconcevable, l’inimaginable, l’incroyable réalité : DIEU EST LUMIÈRE
ET LA LUMIÈRE RESPLENDIT DANS LES TÉNÈBRES,  MAIS LES HOMMES ONT TELLEMENT
PRÉFÉRÉ LES TÉNÈBRES QUE LEURS YEUX ONT ÉTÉ AVEUGLÉS. 

Aujourd’hui, comme pour les apôtres choisis, la cécité humaine disparaît et s’ef-
face lorsque Dieu veut que l’homme voie. Alors la pupille recouvre la vue et elle
est éclairée aussi de l’intérieur. Si ton cœur est obscurci, tu ne Me verras pas
mais si tu crois du fond de ton cœur, alors la Lumière te parviendra là où tu ne

18) Cf. [Jn 1, 5 et 1, 35]
19) Cf. [Jn 1, 18]
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t’y attendras pas, car il faut que l’homme exulte et que soit manifestée Ma Toute-
Puissance20.
Le péché voile le regard, le péché obscurcit la vue. Celui qui ne Me voit que dans
la représentation de son miroir ne peut voir Ma propre réalité.

Je t’ai surprise dans ton sommeil. Pourquoi ? Parce qu’ainsi tu étais comme l’en-
fant nouveau-né qui ne peut être qu’ouverture, émerveillement et réception. Tu ne
pouvais avoir aucune barrière et ainsi tu ne pouvais que recevoir ce que ton intel-
ligence aurait rejeté et considéré impossible.
Ô, comme les barrières de l’homme sont immenses ! Il se définit dans un défini
afin de n’être pas surpris. Il se coupe ainsi de Ma propre réalité. Il se sécurise
dans son aveuglement. Il a construit barricades et avant-murs, il est devenu forte-
resse. C’est ainsi depuis le péché originel, lorsque l’homme a perdu la vision béa-
tifique.
N’oublie jamais : Dieu s’est fait homme en naissant petit enfant. Sur la Croix, Il a
crucifié  l’Homme  pour  faire  éclater  Sa  Divinité  aux  hommes.  Qu’ont  vu  les
hommes à Sa Résurrection ? La Lumière du Fils de l’Homme, la Lumière de Dieu,
la Lumière qu’est Dieu, la puissance de la Lumière.
Réjouis-toi et sois humble comme le plus petit des enfants des hommes. En ton
cœur, vêts la lumière. La lumière est amour, la lumière est pardon, la lumière est
componction.

[Ch] Ce qui est redoutable, c’est que je peux retomber très bas après avoir vu la Lu-
mière. 

[LE SEIGNEUR] Porte ton regard toujours vers le Très-Haut et tu ne risqueras pas de
tomber, mais il faut à l’homme la vigilance de l’amour. Seuls la prière, la médita-
tion, l’abandon permettent à l’homme de rester en la demeure. La matière est en-
vahissement, le monde est enlisement, c’est pourquoi sans cesse il y a un combat.
L’homme n’est vulnérable que parce qu’il ne prie pas. La prière est la porte ou-
verte sur le Royaume. Avance, tes pas dans les Miens et, dans une même ca-
dence, l’homme ne peut chuter. Unissez votre cœur au Mien et vous resplendirez
l’amour.

À chacun est donné un chemin, à chacun est donné une voie. S’il prend la clé, il
trouvera la voie qui lui est assignée, mais encore faut-il qu’il prenne la clé. Cette
clé, il la trouve dans les Écritures et cette clé est le Cœur de votre Dieu Un et
Trine.
Pénétrez les mystères, ils ne sont qu’amour ; autrement dit, il n’y a pas de mys-
tères lorsque le cœur est ouvert à l’Amour. Gardez le cœur ouvert et vos yeux ver-
ront ce qui est impossible pour votre entendement humain. Pénétrez le mystère de
l’immensité  et  l’immensité  vous habitera.  Il  n’y  a pas de demeures qui  soient
closes lorsque votre cœur reste grand ouvert aux réalités du Ciel. Mais il vous faut
faire taire en vous l’impossible et la petitesse car tous deux sont manque de foi.
Si vous croyiez en Moi, vous feriez les œuvres que Je vous ai montrées21, vous ac-
compliriez en Mon Nom tout ce que Je vous ai montré et appris. Si vous croyiez

20) Cf. [Mt 6, 22]
21) Cf. [Jn 14, 12]
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en l’Écriture,  vous accompliriez ce que Je vous ai démontré et enseigné. Seul
l’amour fait des miracles, l’amour et la certitude d’être relié à Moi. Croyez en Moi
et vous aurez la vie, croyez en Moi et vous verrez, croyez en Moi et vous serez ras-
sasiés et vous rassasierez vous aussi et le monde, votre monde, deviendra lu-
mière.

Ce temps est un temps d’anéantissement de votre moi orgueilleux. Ce temps est
un  temps  pour  vous  ouvrir  aux  réalités  d’en-Haut  et  pour  entrer  dans  la
confiance. 
Vous êtes devant Moi. C’est le temps du choix : le temps du oui à votre Dieu. En-
trez dans la lumière avec Moi, venez à Moi et prononcez-Moi votre oui, votre oui à
L’AMOUR QUE JE SUIS. 

Le voici, le temps du oui à l’Amour. 
Choisissez la Vie et vous vivrez.
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